
Message neuf 

Lire le livre des Proverbes avec un esprit de prière 
afin qu’il nous offre des pépites d’or et des gemmes pour renforcer notre vie  

dans la poursuite de Christ en vue de l’accomplissement de l’économie de Dieu 

Lecture biblique : Pr 1.1-7 ; Ep 4.22-24 ; 6.17-18 

I. Le livre des Proverbes est un recueil de paroles de sages (Pr 1.1-7). Il sou-
ligne la sagesse que l’homme reçoit de Dieu à travers son contact avec 
Dieu (cf. 2 Ch 1.10-12 ; Col 2.2-3 ; 1.28-29), et il enseigne à l’homme comment 
se comporter et comment forger son caractère dans sa vie humaine (cf. Ph 
1.20 ; Ga 6.7-8 ; 5.22-26) : 

A. Comme les proverbes ont été composés en grande partie par deux rois (Salo-
mon et Ézéchias) à l’époque de la loi, le livre des Proverbes peut être considéré 
comme un auxiliaire à la loi. 

B. La loi est le portrait de Dieu ; en tant que telle, elle exige que le peuple de Dieu 
la garde afin qu’il puisse être constitué comme une copie de Dieu en vue de Son 
expression et Sa glorification—cf. Rm 8.4. 

C. Les Proverbes, qui constituent un complément à la loi, enseignent aux hommes 
comment se comporter et comment s’édifier selon les attributs de Dieu, c’est-
à-dire selon ce qu’est Dieu. 

II. Les Proverbes ont une particularité : ils nous présentent les paroles de 
sagesse de nombreux sages des temps anciens, que tous les lecteurs consi-
dèrent unanimement comme bonnes. Cependant, nous devons nous ren-
dre compte que la valeur que revêt pour nous le livre des Proverbes dé-
pend du genre de personnes que nous sommes et de la façon dont nous 
l’abordons : 

A. Si nous sommes des personnes éthiques ayant une intelligence forte et le désir 
d’être parfaits sur le plan de la moralité authentique, ce livre nous aidera cer-
tainement à réussir dans notre recherche de la perfection. Cependant, il ne nous 
aidera pas à être des personnes vivant dans notre esprit selon l’Esprit de Dieu 
(2 Tm 4.22 ; Rm 1.9 ; 2.29 ; 7.6 ; 8.4-6, 9-11, 16 ; 1 Co 16.18 ; 2 Co 2.13-14 ; Ph 3.3 ; 
Ga 5.15-17, 22-25 ; 6.18 ; Ep 5.18 ; 6.18) : 
1. Dans l’Ancien Testament, Job était satisfait de son intégrité, de sa recher-

che de la perfection humaine, mais ce n’était pas là ce que Dieu attendait de 
lui ; au contraire, cette suffisance remplaça les attentes de Dieu envers Job 
et devint même un ennemi de Dieu, constituant une frustration pour Job en 
tant qu’homme créé par Dieu pour l’accomplissement de Son dessein. 

2. Le dessein de Dieu était que Job Le gagne pour Sa glorification, Son expres-
sion. Le plus grand service que nous puissions rendre à Dieu consiste à Le 
gagner au plus haut point, à être remplis de Lui, afin de L’exprimer pour Sa 
gloire—Ph 3.7-8, 12 ; Es 43.7 ; 1 Co 6.20 ; 10.31 ; cf. Jn 17.1. 

3. Le dessein de Dieu dans la création de l’homme est que celui-ci puisse Le ga-
gner et être rempli de Lui afin d’être Son expression, et non pas une expres-
sion de la perfection humaine. C’est pourquoi le succès de Job dans la per-
fection humaine fut anéanti par Dieu. Ensuite, Dieu vint se révéler à Job, 



indiquant par là qu’Il était Lui-même ce que Job devait poursuivre, gagner 
et exprimer—Jb 42.1-6 ; 10.13 ; Ep 3.9 ; Ph 3.14 ; 2 Co 3.18 ; 4.16-18. 

B. Lorsque nous abordons le livre des Proverbes, il importe que nous nous détour-
nions de nos pensées pour nous tourner vers l’esprit en priant dans notre esprit 
(Ep 6.18 ; Lc 18.1 ; Col 4.2). Si nous abordons les Proverbes de cette manière, 
nous toucherons la Parole par le nouvel homme, et nous vivrons une vie non 
pas par notre homme naturel, par notre vieil homme et par notre moi, mais par 
le Seigneur Jésus, qui est notre vie et notre personne vivant dans notre esprit 
(2 Tm 4.22 ; Jn 6.57, 63 ; Jr 15.16). 

C. Nous devons rejeter la culture de soi, condamner l’édification de l’homme natu-
rel dans l’ancienne création (cf. Mt 16.24 ; Rm 6.6 ; Ga 2.20), et aborder les Pro-
verbes comme un homme régénéré dans la nouvelle création (Ep 4.22-24 ; 2 Co 4.16) 
en exerçant notre esprit afin de contacter la parole dans un esprit de prière 
pour que la parole des Proverbes devienne pour nous esprit et vie (Jn 6.63 ; Mt 
4.4 ; Ep 6.17-18). 

D. En tant que croyants du Nouveau Testament, nous devons considérer les Pro-
verbes comme faisant partie de la parole sainte dans les saintes Écritures de Dieu. 
Le psalmiste dit : « Je lève mes mains vers tes commandements que j’aime » (Ps 
119.48). Lever nos mains vers la parole de Dieu indique que nous la recevons 
chaleureusement et avec joie et que nous disons « Amen » à cette parole (Ne 8.5-
6). 

E. Les Proverbes sont le souffle de Dieu que nous devons inspirer pour recevoir de 
Dieu l’approvisionnement de vie. La Bible est l’exhalation de Dieu, ainsi, lorsque 
nous lisons n’importe quel verset au moyen de toute prière, cette prière-lecture 
devient notre inhalation du souffle de Dieu—2 Tm 3.16 ; Ep 6.17-18 : 
1. Toutes les paroles des Proverbes sont le souffle de Dieu, qui est entièrement 

corporifié en Christ. Lorsque nous lisons les Proverbes, nous devons inhaler 
tout ce que Dieu a exhalé, tout ce qu’Il a insufflé. En inhalant le souffle di-
vin contenu dans les Proverbes, plus nous recevons le souffle du Dieu qui par-
le, plus nous nous réjouirons de Christ—2 Tm 3.16 ; Jn 20.22. 

2. Alors que les enfants d’Israël devaient garder les commandements, les sta-
tuts et les ordonnances, nous devons aujourd’hui garder Christ ; en prenant 
Christ, en gardant Christ et en nous attachant à Lui, nous Le gagnerons, 
nous nous réjouirons de Lui et nous Le vivrons. Nous devons aimer Christ, 
garder Christ, enseigner Christ, porter Christ et écrire Christ—Dt 6.1, 5-9 ; 
Ph 3.9 ; 1.19-21a. 

3. Puisque les Écritures sont l’expiration de Dieu, l’exhalation de Dieu (2 Tm 
3.16), nous devrions inhaler les Écritures en recevant la parole de Dieu, dont 
le livre des Proverbes, au moyen de toute prière (Ep 6.17-18). Lorsque nous 
enseignons la Bible, nous devrions exhaler Dieu dans les autres. 

F. Nous devons lire les Proverbes en étant remplis de la plénitude de Dieu dans 
notre esprit (Ep 5.18-19 ; 3.19). De plus, nous devons lire les Proverbes dans l’Es-
prit de vie du Nouveau Testament (Rm 8.2), avec notre esprit régénéré (v. 16), et 
en mêlant la prière à notre lecture (Ep 6.17-18) afin de mélanger les paroles avec 
l’esprit et la vie (cf. Jn 6.63). 



	

III. Selon l’économie de Dieu, les grands proverbes, tels des pépites d’or, et les 
plus petits, tels des gemmes, ne servent pas à édifier notre vieil homme, 
mais à édifier notre nouvel homme afin de fortifier notre vie dans la pour-
suite de Christ en vue de l’accomplissement de l’économie de Dieu, qui vi-
se à produire et à édifier le Corps de Christ qui parachèvera la Nouvelle 
Jérusalem, le désir du cœur de Dieu et Son but ultime : 

A. Nous devons recevoir la parole vivante et opérante de Dieu avec un esprit de 
prière afin de pouvoir édifier notre nouvel homme et d’être capables de discer-
ner notre esprit de notre âme—He 4.12 : 
1. La stratégie de l’ennemi consiste toujours à nous amener à confondre notre 

esprit avec notre âme : notre plus grand problème est cette mixture. Plus 
nous connaîtrons Dieu en étant remplis de Sa lumière, de Sa présence, plus 
nous chérirons la pureté plutôt que la puissance—Mt 5.8 ; Lc 11.34-36 ; Ps 
119.105, 130. 

2. Le moyen de nous débarrasser d’une telle confusion réside dans la révélation 
du Saint-Esprit. La séparation de l’âme et de l’esprit se produit lorsque la pa-
role de Dieu nous illumine, en brillant en nous pour révéler les pensées et les 
intentions de notre cœur—36.10 ; 1 P 2.9. 

3. Tout ce que nous voyons sous l’éclat de Dieu dans Sa parole est annihilé par 
la lumière ; la chose la plus significative dans l’expérience de la vie chrétienne 
est la mise à mort qui vient de la lumière ; la séparation de l’âme et de l’es-
prit vient de l’illumination—Es 6.1-8 ; Ac 9.1-4 ; 13.9-10. 

4. La révélation consiste à voir ce que Dieu voit, elle consiste en ce que Dieu 
ouvre nos yeux pour que nous puissions voir à la fois nos intentions et les 
pensées les plus profondes de notre être comme Dieu les voit. Dès que Dieu 
exposera nos pensées et nous montrera les intentions de notre cœur, notre 
âme sera séparée, dissociée, de notre esprit. 

5. En dehors du prier-lire, le livre des Proverbes est simplement un recueil de 
proverbes, mais lorsque nous lisons ce livre dans la prière, c’est-à-dire lorsque 
nous prions-lisons les Proverbes, notre prière-lecture fait de tous les prover-
bes des paroles pleines d’esprit et de vie pour nous. 

B. Ne lisons pas le livre des Proverbes comme ceux qui gardent la lettre de la Pa-
role, mais plutôt comme ceux qui cherchent Dieu. Nous devrions être ceux qui 
cherchent Dieu de tout notre cœur, qui recherchons Sa faveur en implorant Son 
visage, qui Lui demandons de faire briller Sa face sur nous, et qui marchons dans 
Sa présence—Ps 27.8 ; 105.4 ; 119.2, 10, 58, 135, 168 ; 2 Co 3.6. 

IV. Éphésiens	 4.22-24	 nous	 dit	 clairement	 qu’un	 croyant	 en	 Christ	 a	 deux	 hommes	:	 le	
vieil	homme	et	le	nouvel	homme.	Le	vieil	homme	vient	d’Adam	par	notre	naissance	
naturelle,	tandis	que	le	nouvel	homme	vient	de	Christ	par	une	nouvelle	naissance,	la	
régénération.	La	vie	que	nous	menons	doit	consister	à	nous	débarrasser	du	vieil	hom-
me	et	à	revêtir	le	nouvel	homme.	Ainsi,	selon	l’économie	de	Dieu,	les	Proverbes	ne	
doivent	pas	être	utilisés	pour	cultiver	et	édifier	notre	vieil	homme,	mais	pour	culti-
ver	et	édifier	notre	nouvel	homme	régénéré	:	
A. Pour saisir la signification intrinsèque du livre des Proverbes selon l’économie 

de Dieu, nous devons être des personnes vivant selon la nouvelle création (Ga 6.15). 
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L’ancienne création est notre vieil homme en Adam (Ep 4.22), notre être natu-
rel que nous recevons à la naissance, qui est dépourvu de la vie de Dieu et de la 
nature divine. La nouvelle création, quant à elle, est le nouvel homme en Christ 
(v. 24), notre être qui est régénéré par l’Esprit (Jn 3.6), dans lequel sont forgées 
la vie de Dieu et la nature divine (v. 36 ; 2 P 1.4), dont Christ est le constituant 
(Col 3.10-11), et qui est devenu une nouvelle constitution. 

B. Dans notre esprit se trouve l’Esprit merveilleux passé par un processus, l’Esprit 
tout-inclusif et sept fois intensifié qui donne la vie (Ph 1.19 ; Ap 4.5 ; 5.6 ; 1 Co 
15.45 ; 2 Co 3.6 ; Rm 8.16). Lorsque nous exerçons notre esprit pour contacter 
Christ en tant que Parole vivante de Dieu (Jn 1.1 ; 5.39-40) dans la parole écrite 
de Dieu (10.35), Il devient pour nous la parole appliquée de Dieu en tant qu’Esprit 
(Ep 6.17-18). De ce fait, quelle que soit la parole que nous lisons dans la Bible, 
elle deviendra esprit et vie pour nous afin de nous raviver (Jn 6.63). 

C. Nous devons transformer la Bible d’un livre qui nous enseigne apparemment à 
cultiver le moi et à édifier l’homme naturel en un livre qui est en fait plein de 
lumière, de vie, d’esprit et de nourriture spirituelle, en la recevant dans un es-
prit et une atmosphère de prière : cela démolira notre moi, brisera notre hom-
me naturel et nous approvisionnera avec l’Esprit parachevé du Dieu Trinitaire. 

V. Nous devons être des personnes qui aiment le Seigneur, qui poursuivons 
Christ et non la perfection de soi (cf. Ph 3.3-14), et qui aimons la parole du 
Seigneur dans toute la Bible et la lisons avec un esprit de prière, non pour 
chercher la doctrine selon la lettre, mais pour rechercher l’Esprit et la pa-
role de vie (cf. Jn 5.39-40 ; 2 Co 3.6). Nous devons lire les Proverbes non 
pas pour obtenir une aide quelconque en vue de la culture de soi, mais pour 
nourrir notre esprit afin que nous puissions mener une vie chrétienne par-
faite dans les vertus divines, qui sont l’expression des attributs divins (Ga 
5.22-23 ; Mt 5.5-9). 

 


